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Interprétation de quelques mots qui sont 
en ce livre 

 
Passegiant, signifie se re remuer toujours, 
sans toutefois varier d’intention, si 
l’occasion ne s’y présente. 
Voltant, pour proprement parler s’entend 
aller ou tourner vers la partie assignée, 
laquelle tu veux offenser. 
Passagier, s’entend se promener ou remuer 
d’un lieu à l’autre. 
Si l’on parle de donner de seconde, tierce, 
ou quarte, c’est à dire une estocade. 
Botte, signifie une estocade, ou une touche. 
Inganner, signifie tromper ou décevoir son 
ennemi. 
Caver, vaut autant à dire, comme feindre 
vouloir porter au haut, & porter au bas, ou 
feindre donner au bas & porter au haut, ou 
bien donner par dessous les armes. 
Pied ferme signifie donner une estocade de 
longueur sans passer. 
Chiamate, s’entend appeler ou se découvrir 
une partie du corps, pour inciter l’ennemi à 
tirer, afin que contre lui on exécute ce que 
l’on désire. 
Riposte, est à dire l’estocade que l’ennemi 
tire à celui qui a tiré précédemment, ou bien 
un coup de taille, ou estramaçon ainsi que 
l’on voudra le prendre. 
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Droite ligne, est quand on poursuit l’ennemi 
sans voltiger ni feinter d’aucune part 
Quand on parle de retourner en première, 
seconde, tierce ou quarte, c’est à dire en 
garde. 
Laisser, ou laissant le pied, signifie apporter 
le pied qui est devant en arrière. 
Bande, est dire côté. 
Volter une pointe, se prend pour estocade. 
Schiver, ou eschissement, s’entend volter le 
corps pour donner passage à l’estocade que 
l’ennemi tire. 
Volter de main droite signifie donner de 
taillant. 
Mains droites rondes, & revers ronds, 
signifient frapper de revers et de taille, sans 
mouvoir la main du lieu ou elle se trouvera, 
sinon en la tournant. 
Effacer est promptement esquiver du corps, 
& laisser couler l’estocade au long du corps 
sans l’offenser. 
Tailler l’épée, est battre l’épée de l’ennemi 
avec la sienne. 
Quelquefois quand on dit tirer une estocade 
au visage il s’entend de feinte, & en cela il 
faut avoir jugement en lisant l’article. 
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TRAITE 
ET INSTRUCTION 

POUR TIRER LES ARMES 
De l’excellent escrimeur 

Hieronime Calvacabo 
Bolognais 

 
Les quatre gardes principales de l’épée seule, & 

épée & poignard 
 

La première garde est quand on tient le bras plus 
haut que l’épaule. La seconde, sera quand la 
main se trouve à la même hauteur que l’épaule. 
La troisième est quand le bras est un peu avancé 
au devant du genou. La quarte sera en tenant 
l’épée & poignard du côté gauche. 
 

Contregardes aux susdites 
 

La contregarde de la première susdite sera la 
quatrième garde. 

…/…
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La contregarde de la seconde sera la même. La 
contregarde de la tierce, sera pareillement la 
même en passegiant hors l’épée ennemie. La 
contregarde de la quatrième sera la seconde ou la 
tierce, voltant du côté du poignard de l’ennemi. 
La contregarde du pied gauche sera la seconde, 
& la tierce, tournant toujours toujours du côté du 
poignard de l’ennemi, en tenant ton poignard 
voisin à la garde de ton épée. 
 

Savoir en quoi notre corps peut opérer 
 

Notre corps est parti en deux parties, dont l’une 
agit pour offenser, l’autre pour défendre. La 
partie droite servira pour l’offense, & la gauche 
pour la défense. 
 

Avertissement qui se doit garder en voyant 
l’épée, poignard, & pied de l’ennemi 

 
Si tu vois le pied de ton ennemi serré, ce sera 
pour t’offenser. S’il est large, ce sera pour 
attendre. 
 

Savoir quel est le parer le plus parfait 
 

Le parer le plus parfait, est quand tu parera avec 
l’épée. Le parer du poignard sera pour secourir 
celui de ton épée.  

…/… 
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Le parer de l’épée s’entend de la moitié d’icelle 
jusque aux gardes. Le parer du poignard 
s’observera avec le faible de l’ennemi, quand il 
te tirera de pointe. 
 
Règle pour entendre quel est le droit, ou le faux 

fil de l’épée. 
 
Le droit fil est celui qui offense, & le faux fil 
celui qui pare. 
 

Quatre manières de passegier 
 

Le premier passegier se fait hors l’épée de ton 
ennemi. Le second se fera du côté de son 
poignard. Le tiers serra serrant le pas, & même 
aussi de droite ligne. Le quatrième sera 
passegiant un petit devant l’autre, t’avertissant 
qu’en passegiant, il faut que le pied gauche se 
mouve le premier. 
 

Pour savoir quelle chose est temps 
 

Temps d’épée, temps de poignard, & temps de 
pied sont ceux que l’on peut prendre, étant en 
mesure, lorsque l’on veut offenser l’ennemi. 
 

Quelle chose est de mesure & hors de mesure 
 

La mesure s’entend quand l’un peut arriver à 
l’autre d’une estocade. Hors de mesure 
s’entendra quand l’un et l’autre ne se peuvent 
atteindre 
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Instruction pour 
Ce qu’est le fort & le faible de l’épée 

 
Le fort sera pour défense, depuis la moitié en 
arrière, & le faible pour offense depuis la pointe 
jusqu’au milieu. 
 

Pour entendre quand tu sera en garde 
avec avantage 

 
L’avantage sera quand tu auras la pointe de 
l’épée, droit à l’épaule de l’ennemi, & que son 
épée ne te regardera point, voltant toutefois en 
quatrième garde, du côté droit dudit ennemi, 
ayant ton poignard proche à la garde de ton épée. 
 

Pour savoir quelle garde est plus parfaite 
Pour offense & pour défense 

 
Les gardes hautes de première, de seconde, & de 
tierce, seront pour assaillir de feintes ou 
autrement, & la quarte garde sera pour attendre. 
 
Pour entendre comment il faut assaillir pour le 

meilleur 
 

Quand tu voudra assaillir l’ennemi il faut ferir la 
partie la plus voisine, en attendant sa riposte. 
D’avantage, le voulant assaillir, tu te mettras en 
quatrième garde, puis passant du pied gauche, lui 

…/…  
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tireras une estocade droit au visage, & te 
remettras promptement en seconde garde, afin 
qu’en contrepassant du pied droit, tu lui puisse 
donner une estocade pour retourner en quarte 
garde, où attendant la riposte, & là venant à te 
tirer, tu la parera de ton épée en passant le pied 
gauche à sa droite partie, te secourant de ton 
poignard contre l’épée de l’ennemi, afin de lui 
porter une seconde. Et s’il ne te tire, tu pourra 
commencer les bottes susdites. 
 

Contre ceux qui usent de feintes 
 

A ce que tu entende quelles choses sont 
contraires à ceux qui usent de feintes pour 
inganner ou tromper son ennemi, tu leur fera 
ceci : tu pareras feintement du poignard ou de 
l’épée pour lui donner occasion de caver, & 
lorsqu’il cavera, tu lui pourra donner de pied 
ferme, ou de passade. Tu lui fera encore ceci, 
quand il fera la feinte étant en mesure, c’est que 
tu lui tirera une estocade résolue dans le corps, 
au même temps que tu lui verra faire la feinte, 
voltant de la partie de ton poignard, 

…/… 

 10



 
 

…/… 
en lui faisant une chiamatte, qui est à dire 
l’appeler & attendre qu’il te tire, pour lui donner 
une riposte. Tu lui peux faire encore ceci pendant 
qu’il te fera la feinte, qui est de parer avec ton 
épée la sienne, en le frappant de deux temps, 
attendant toujours la réponse après l’avoir 
frappé. 
 

Contre ceux qui tirent de pied ferme 
 

Il faut tenir l’épée & le poignard en garde haute, 
& que la pointe de l’épée regarde droit la face de 
l’ennemi, lui découvrant un peu ton corps pour 
qu’il aie l’occasion de tirer, lequel te venant à 
pousser une estocade, la parera de ton poignard 
au dessous de l’épée, lui en donnant une au 
visage, ou bien à l’estomac, courbant le corps en 
le frappant. Pourra encore lui faire ceci étant sur 
la même garde, pendant qu’il te tirera, qui est de 
parer son coup avec ton poignard, en lui portant 
un grand estramaçon sur le bras droit Ainsi tu 
peux lui tailler ou battre son épée en passant le 
pied gauche vers son côté droit, te secourant de 
ton poignard pour le toucher d’une seconde.
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Contre ceux qui tirent les premiers, & 
Puis se retirent 

 
Il faut parer son estocade avec l’épée ou le 
poignard, puis passant du pied gauche, faut le 
suivre de droite ligne pour le mettre en désordre, 
le menaçant toujours de le frapper, jusqu’à ce 
que tu le voie découvert, qui fera alors que tu 
l’offenseras, & te remettras promptement en 
seconde pour y aspecter (attendre ?) sa riposte. 
 

Contre ceux qui ne veulent jamais tirer 
 

Il faut férir la partie plus voisine retournant en 
seconde, ou bien en quarte garde pour y attendre 
la riposte de l’ennemi, lequel venant à te tirer, tu 
prendras le parti qui te semblera le meilleur & 
plus commode le pouvant offenser de taille aussi 
bien que de pointe. 
 

Contre ceux qui parent de l’épée ou du 
Poignard 

 
Pour découvrir comment ils parent, il faut leur 
tirer une botte entre les armes pour les 
contraindre de parer avec l’épée ou le poignard. 
S’ils parent avec l’épée tu cavera de tierce pour 
le toucher à sa droite partie. Pourras encore caver 
l’épée sur la pointe de ce 

…/… 

 12



 

 
…/… 
qui pare en allant en seconde, puis passant du 
pied gauche & te secourant du poignard lui 
porteras une estocade de seconde. Pourras aussi, 
pendant qu’il parera, lui pousser une tierce en 
avançant le pied gauche, te secourant toujours de 
ton poignard. S’il pare avec son poignard, 
pourras caver sur la pointe dudit poignard, lui 
transperçant l’épaule gauche, ou le marquant 
vivement au visage. Puis te mettant en tierce 
garde, & tenant ton poignard voisin à la droite 
partie de ton épée, tu attendra la riposte de 
l’ennemi. 
 

Contre ceux qui laissent le pied 
 

Il faut montrer passer d’un pas, à ce qu’il aie 
l’occasion de laisser le pied, auquel temps tu 
caveras promptement ton épée sur son poignard 
en allant en seconde, puis attendant la riposte de 
l’ennemi, tu le fériras en l’épaule gauche, ou au 
visage en allant en seconde. 
 

Contre ceux qui donnent l’épée à battre 
 

Est nécessaire faire semblant de battre leur épée 
avec ton poignard pour qu’il aie l’occasion de la 
caver, 

…/… 
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& la cavant, lui donneras au même temps une 
estocade de pied ferme, ou passeras en parant de 
ton poignard. Feindras aussi de vouloir battre son 
épée de ton poignard pour qu’il la retire en 
arrière, auquel temps feras feinte de frapper pour 
qu’il pare de son poignard, qui fera alors que 
caveras sur la pointe de son poignard en lui 
plongeant une estocade en la partie senestre, ou 
bien dedans le corps, où à la face. Encore 
pourras-tu feindre battre son épée avec ton 
poignard pour voir s’il la mouvera de son lieu, ce 
que ne faisant, tu la battras alors en l’estoquant 
de pied ferme, ou de passer. Pourra encore faire 
apparoir (apparaître ?) à l’ennemi avoir 
l’intention de battre son épée avec la tienne pour 
l’inciter au cavement, où à la retirer. S’il se 
prépare à caver, tu parera avec l’épée en passant 
le pied gauche du côté droit de l’ennemi, te 
secourant de ton poignard en te mettant en 
seconde pour offenser la partie plus voisine dudit 
ennemi. S’il retire son épée en arrière, tu le 
menacera d’une estocade dans le corps, afin de le 
contraindre 

…/… 
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de la parer de son poignard, ce que faisant, tu lui 
donnera la botte par dessus le poignard, voltant 
de la bande de son poignard en allant en seconde, 
& tenant ton poignard voisin à ton épée, tu lui 
découvriras le côté gauche attendant la riposte. 
 

Contre ceux qui tiennent le poignard fort 
Avancé, & l’épée en arrière 

 
Il faut te mettre en seconde ou en tierce, tenant 
ton poignard proche à la garde de ton épée, ou au 
bras droit, voltant du côté du poignard de 
l’ennemi, commençant toujours à volter le pied 
gauche le premier, & tenant le droit alerte prêt à 
férir la partie plus voisine, te souvenant toujours 
de la riposte que peut tirer ton ennemi, lequel te 
tirant de pied ferme, tu pareras de ton poignard 
lui donnant une botte de seconde à sa droite 
partie. Et quand il passera, tu caveras l’épée sur 
la pointe de son poignard, lui donnant dans le 
corps entre les armes, parant son estocade avec 
ton poignard. Pouvant aussi lui faire feinte hors 
le poignard, & lui donner une estocade au côté 
senestre, & autres coups en grande quantité, 

…/… 
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tant de pied ferme & estramaçons, que par 
feintes & cavements 
 

Pour rompre le dessein de l’ennemi 
 

Pour rompre le dessein d’un ennemi, il faut 
battre son épée ou poignard de ton épée, voltant 
et faisant des chiamates pour l’inciter à tirer le 
premier, ce que faisant tu pareras son estocade, 
lui en donnant une autre au lieu que tu verras le 
plus commode. 
 

Pour faire tirer l’ennemi où l’on voudra 
 

Useras de cette manière, qui est de tenir ton épée 
de tierce, & ton poignard auprès de ton bras 
droit, afin que l’ennemi ne puisse tirer hors du 
côté gauche. Encor pourras – tu te camper en 
quarte, & tenir ton poignard joignant l’épée, pour 
qu’il aie l’occasion de tirer du côté droit. Pourras 
aussi ouvrir les armes étant en garde haute, soit 
de première ou de seconde, tenant ton poignard 
de la part senestre, & cette garde sera pour 
attendre & pour assaillir ton ennemi en la 
manière que tu voudras. 
 

Contre ceux qui passent 
 

Il faut leur donner l’épée haute à battre 
…/… 
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pour qu’ils aient l’occasion de passer, lesquels 
passant, tu laissera le pied devant se couler en 
arrière, parant leur estocade de ton poignard pour 
les frapper de tierce ou de seconde. Tu lui peux 
aussi volter une pointe, ou prendre un 
contretemps avec le fort de ton épée en 
rencontrant le faible de celle de l’ennemi. 
Pourras aussi lui tailler ou abattre son épée, te 
secourant de ton poignard à l’épée ennemie pour 
dégager la tienne, afin de lui pousser une 
seconde. Encor peux tirer ton épée en tierce, & 
ton poignard voisin d’icelle le ferissant d’une 
estocade. Outre tu peux caver l’épée sur la pointe 
de son poignard voltant en quarte. Tu lui tiendra 
encor ton épée longue & basse pour qu’il batte, 
ce qu’avenant, tu cavera la tienne sur son 
poignard, le tirant de seconde, prenant toutefois 
son épée de ton poignard. Encor tu esquivera le 
corps parant son estocade avec ton poignard pour 
le toucher de tierce. Il se peut aussi lui bailler 
l’épée entre les deux armes, pour qu’il la batte de 
son poignard, auquel temps feras une quarte 

…/… 
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voltant le pied gauche en arrière. Outre tu lui 
présenteras ton épée basse qu’il la batte, ce que 
faisant tu laisseras le pied allant en quarte, & 
parant son coup avec le poignard, tu lui donneras 
un grand coup en l’échine. 
 

Comme on se doit gouverner avec un homme 
Contre lequel on n’a jamais tiré 

 
Pour savoir ce que ton ennemi veut faire, donne 
lui l’épée avancée ayant le corps courbé, & le 
poignard voisin à ton épée, laquelle tu lui 
approcheras pour voir s’il la voudra parer de son 
poignard, ou avec son épée, à l’heure tu te 
gouverneras selon ton jugement, ayant découvert 
ce qu’il voudra faire, mais sois avisé que s’il 
pare avec son poignard, de caver ton épée en lui 
donnant une estocade au côté gauche voltant par 
dehors pour te mettre en seconde, attendant la 
riposte. S’il pare de main droite avec son épée, tu 
caveras la tienne en lui portant une estocade de 
tierce dans l’épaule droite, allant en quarte garde 
pour attendre la réponse. 

…/… 
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Et s’il ne veut parer avec l’épée ni le poignard, tu 
pourra l’offenser à la plus voisine partie, afin de 
l’inciter à te tirer. Et si tu vois qu’il ne se meuve, 
approche toi pian pian de lui le pas serré pour 
l’assaillir. 
 

Contre ceux qui tiennent les armes 
ouvertes 

 
Il faut tenir les armes bien serrées allant de droite 
ligne entre les armes de l’ennemi, lui tirant droit 
dedans le corps, afin qu’il pare avec son épée ou 
poignard. S’il pare avec l’épée, tu caveras la 
tienne du c^té droit en passant du pied gauche, 
secourant ton épée de ton poignard pour lui tirer 
une seconde. S’il pare du poignard, tu caveras 
l’épée pour lui donner une estocade dans l’épaule 
gauche en voltant par dehors, puis te campant en 
posture seconde, y attendras la riposte de 
l’ennemi. Encor peux-tu lui faire une quarte du 
pied gauche entre les armes prenant son épée de 
ton poignard, duquel tu lui pourras donner un 
coup quand tu sera proche de lui te souvenant de 
passer prestement, & te remettre 

…/… 
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en quarte garde pour y attendre sa riposte. 
 

Contre ceux qui se découvrent la droite 
ou senestre partie 

 
Le contraire est de les tirer à la partie découverte, 
t’avertissant pourtant de ne tirer de résolution, 
afin que celui qui est découvert aie occasion de 
te tirer. Et s’il ne veut tirer tu lui pourras fournir 
la botte te remettant en garde. Si tu le frappe en 
lieu haut, tu iras en seconde attendre la riposte, 
t’avertissant toujours d’offenser la partie qui te 
sera la plus proche. 
 

Contre un qui voltige toujours 
 

Il faut le serrer fort du côté qu’il voltige tenant 
tes armes bien serrées, &  ton poignard voisin à 
ton épée, lui découvrant la moitié de ton corps 
pour l’attirer à te tirer. Et s’il ne veut te tirer, tu 
chercheras moyen de le surprendre au 
mouvement du pied, tant d’une part comme de 
l’autre. 
 

Contre ceux qui se campent bas, tenant 
Leur poignard près de leur épée 

 
Pour le contraire, tu lui feras la botte par dessus 
le poignard, soit en passant, 

…/…
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ou de pied ferme. Pourras aussi faire une tierce 
en battant son épée de ton poignard soit de pied 
ferme ou en passant. Encor peux-tu lui faire une 
tierce par sur son épée en rencontrant le faible 
d’icelle avec le fort de la tienne, passant le pied 
gauche en avant, & te secourant du poignard vers 
l’épée ennemie. Tu lui peux aussi faire feinte 
entre les armes pour l’inciter à parer du poignard, 
lequel parant tu caveras l’épée par dedans la 
pointe de son poignard en passant du pied 
gauche à la droite partie de l’ennemi, à l’épée 
duquel tu saisiras de ton poignard l’offensant de 
seconde. Pourras encor faire une feinte sur son 
poignard, & lui tirer une estocade entre les armes 
en passant de son côté droit, te secourant de ton 
poignard vers son épée, & te remettant 
promptement en garde, attendant sa riposte. 
 

La manière d’assaillir d’estocade 
Avec avantage 

 
Tu te mettras en quarte garde voltant du côté de 
l’épée de l’ennemi. Et étant quelque peu hors de 
mesure, 

…/…
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lui tireras droit au visage une estocade en passant 
du pied gauche, puis allant en seconde, & 
contrepassant en pied droit, lui pousseras une 
estocade de toute ta force, & laisseras retourner 
ton épée en quarte garde pour y attendre la 
riposte, laquelle te tirant tu pareras avec l’épée 
son estocade, ou estramaçon, te secourant de ton 
poignard contre l’épée de ennemi, lequel ne 
voulant te tirer, tu pourras toujours faire ce que 
j’ai dit ci dessus. Soit avisé quand tu 
commenceras à lui pousser une estocade, de ne te 
servir point de ses feintes, mais vas-t-en toujours 
résolu avec une ou deux estocades, étant la 
meilleure manière de pouvoir assaillir car 
l’ennemi ne peut faire autre chose, que de pied 
ferme caver son épée, ou te faire une quarte au 
même temps qu’il te verra passer du pied gauche. 
Ces deux bottes se peuvent faire : mais au 
contraire tu les pourras parer de ton poignard le 
ferrissant au pareil temps qu’il te tireras. 
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Instruction pour 
Quelle garde est la plus parfaite pour attendre 

contre toutes les bottes qui 
Se peuvent faire. 

 
La quarte garde sera la plus parfaite pour 
attendre contre toutes les bottes qui se peuvent 
tirer, t’avertissant de parer avec ton épée le coup 
que l’ennemi te tireras, puis saisissant son épée 
de ton poignard, lui donneras de grandes 
estocades de passade ou de pied ferme en 
voltigeant toujours du côté droit de l’ennemi le 
plus que tu pourras, en l’attendant toujours. Et 
quand tu l’auras offensé, tu te mettras 
incontinent en quarte garde, avec propos 
continuel d’y demeurer. 
 

Avertissement de bien tenir le poignard 
En la main 

 
Sois averti de ne tenir jamais ton poignard en 
avant, sinon quand tu verras saisir ou battre 
l’épée de l’ennemi, de peur que tenant ainsi ton 
poignard avancé, tu ne sois blessé en la main, ou 
bien au bras, & aussi pour ne donner à connaître 
ce que tu veux faire, outre que ton corps est 
beaucoup plus couvert, & ton ennemi n’a pas 

…/… 
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tant de jeu ni de moyen de t’offenser. Or pour 
tenir bien ton poignard, tu le tiendras auprès de 
ton épée peu éloignée de la garde d’icelle, étant 
en tierce garde, ou bien en quarte garde. 

 
Contre ceux qui veulent couvrir ton 

Epée avec la leur 
 

Pour le contraire tu mettras ton épée hors la 
présence de l’ennemi, même garde que tu 
trouveras tenant le poignard près la garde de 
l’épée, & quand ton ennemi viendra pour la 
toucher, ce lui est force sortir hors ta présence, 
auquel temps tu lui fera ces bottes. Tu te mettras 
en tierce, & quand il voudra toucher ton épée, tu 
caveras la sienne, le ferissant de tierce, ou 
passant le pied gauche devant, te secourant de 
ton poignard sur la pointe de ton épée tu lui 
tireras une pointe de seconde ou de tierce en 
passant de ton côté droit. Tu peux encor au 
même temps que tu lui verras toucher son épée, 
passer devant en le frappant d’une estocade sous 
le côté droit par dessous son épée, te secourant 
de ton poignard 

…/… 
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Encor si tu étais en quarte garde, & qu’il voulût 
toucher ton épée, au même temps la caveras par 
dedans, en saisissant son épée de ton poignard 
pour lui pousser une estocade dans le corps, soit 
de pied ferme ou de passe que tu feras du pied 
gauche du côté de son poignard. Plus tu pourras 
caver l’épée sur la pointe de la sienne, puis te 
secourant du poignard lui donner une botte de 
pied ferme entre les armes, ou passer si tu veux 
du côté de son poignard. 
 

Règle pour observer contre un qui veut 
Tirer le premier d’estocade 

Ou de taille. 
 

Sois averti de ne parer jamais, & laisser aller 
tous ses coups en vain, obéissant du corps, & du 
pied gauche en arrière, & quand la botte sera 
passée, tu pourras l’offenser en sa partie plus 
proche, fuyant la prise en toutes manières. Et 
quand bien il ne te voudrait tirer, tu pourras 
toujours offenser (comme j’ai dit) la partie plus 
voisine, attendant sa riposte. Quand il te tirera, tu 
chercheras de le mettre en 
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discorde pour le surprendre au même temps. 
 

Combien de bottes se peuvent faire sur 
La garde du pied gauche 

 
Quand tu trouveras quelqu'un sur le pied 
gauche, tu volteras pour ton avantage du côté 
de son poignard, & quand tu voudras 
voltiger, sois averti de mouvoir ton pied 
gauche le premier tenant en tierce ton épée, 
& ton poignard voisin d’icelle, lui tirant de 
pied ferme une estocade sous le bras. Et si 
ton ennemi tient son poignard un peu plus 
bas que son épée, tu lui pourras donner dans 
l’épaule gauche une estocade, tenant 
toujours ton poignard proche de son épée, 
afin d’être tout prêt à la riposte. Ceci sera 
pour jeu, ou à bon escient. Tu pourras 
offenser la main de l’ennemi de pointe ou de 
taille. Si tu l’offense de pointe, tu iras en 
seconde y attendre la riposte. Si tu le frappes 
de taille de main droite, tu iras en quarte 
garde. & si tu le frappes d’un revers, tu iras 
en seconde tenant ton poignard près de ton 
épée qui sera droit 
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attendant sa réponse. Si la jambe de celui qi 
est sur le pied gauche est avancée, tu 
feindras lui porter une estocade au visage, 
lequel allant à la parade, lui donneras une 
jarretière de main droite à la jambe gauche 
allant en quarte garde attendant la riposte. Ce 
sont les bottes qui se peuvent faire contre 
ceux qui se tiennent sur le pied gauche ; mais 
si quelqu'un y étant voulait passer, tu lui 
présenteras l’épée à battre, afin qu’il passe, 
& quand il passera, tu laisseras le pied en lui 
voltant un grand estramaçon de revers par la 
tête, ou par le bras, ou bien le perceras d’une 
pointe seconde, parant toujours de ton 
poignard. 
 
Combien de bottes se peuvent faire contre la 

première, seconde & tierce garde. 
 

Pour le contraire tu te mettras en quarte 
garde voltant du côté droit de l’ennemi, & 
tenant ton poignard du côté gauche, ni trop 
haut, ni trop bas, te découvrant la partie 
droite, afin que l’ennemi aie occasion de 
tirer le premier. 
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S’il tire tu pareras de ton épée en passant de 
son côté droit, & saisissant son épée de ton 
poignard, lui porteras une estocade de 
seconde. Et s’il voulait caver sa dite épée, tu 
la prendras facilement en faisant la même 
passade, & lui donneras une tierce te 
secourant te secourant de ton poignard. Ceci 
se pourra faire quand il voudra se mouvoir. 
S’il ne se mouve, tu caveras l’épée du côté 
droit de la sienne, & portant ton poignard à 
la rencontre, passeras en avant pour lui tirer 
de tierce une estocade. Tu peux aussi battre 
son épée de la tienne en passant le pied 
gauche de son côté droit, te secourant de ton 
poignard ; mais si d’aventure il retirait son 
épée, tu montreras de le vouloir frapper, pour 
qu’il aie l’occasion de parer avec son 
poignard. Et au même temps qu’il passera, tu 
caveras sur la pointe de son poignard lui 
donnant dans le corps, te retirant prestement 
en seconde pour y attendre sa riposte. Ces 
bottes se peuvent faire sur la première, 
seconde, & tierce garde ; mais quand l’épée 
sera plus avancée que le 
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poignard, tu te mettras à férir la gauche 
partie t’avertissant de la riposte, laquelle te 
venant à être tirée (comme le plus souvent se 
fait) tu chercheras (après l’avoir frappé au 
côté gauche) d’aller en seconde pour 
l’offenser en sa droite partie quand il te tirera 
ripostes. Se pourraient faire d’autres bottes 
en grand nombre, mais pour abréger ou pour 
le faire court, j’estime celles-ci pour les 
meilleures. 
 

Comme notre corps doit opérer pour le 
meilleur. 

 
A ce que tu entendes comme notre corps 
doit opérer étant parti en deux parties, 
desquelles l'une se fait nommer la partie 
droite, & l'autre gauche. La plus noble des 
deux est celle qui offense, laquelle s'appelle 
droite : L'autre qui se dit gauche servira pour 
défense, combien que plusieurs disent que la 
gauche partie assaut. Le pied senestre sera 
pour gagner le terrain ou la mesure, & le 
poignard pour un secours comme dessus l'ai 
dit. Et afin que tu entendes comme s'appelle 
le passer du dedans,  
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c'est quand tu passeras de quarte entre les 
armes, ou autrement. Le passer de dehors est 
quand tu passes hors l'épée de l'ennemi. 
 
Avertissement contre ceux qui veulent tirer 

les premiers. 
 
 
Il faut pour inciter ton ennemi à tirer le 
premier, lui présenter une commodité afin 
qu'il tire, se découvrant un peu le corps, ou 
tenir les armes ouvertes en t'assurant de ton 
poignard. Tu peux te mettre aussi en garde 
bien serrée, lui découvrant le côté gauche 
pour l'amorcer à te faire la botte par sus ton 
poignard, qui sera alors que volteras en lui 
portant une estocade. Encor peux-tu caver 
l'épée sur son poignard, le touchant d'une 
tierce, pendant qu'il voudra faire la botte sur 
ton poignard & ton épée, & la mettre hors 
celle de l'ennemi pour lui tirer une estocade 
dans l'épaule droite. Il se peut faire plusieurs 
autres bottes contraires à ceux qui veulent 
faire la botte sur le poignard. 

 30



 
 

 
 

Pour savoir quel est le meilleur d'attendre 
ou d'assaillir  

 
L'un & l'autre sont bons : mais je suis bien 
d'avis que l'attendre est meilleur que 
l'assaillir : Et si l'homme ne s'efforçait 
quelquefois d'assaillir, il aurait toujours 
beaucoup plus d'avantage d'attendre, la 
raison étant telle, que qui assaut, 
s'incommode le corps, & qui attend ne 
s'incommode point, parlant de ceux qui 
savent faire les gardes d'attendre. Pour mon 
particulier je voudrais feindre d'assaillir afin 
d'inciter l'ennemi à tirer le premier pour que 
j'eusse mesure de l'estoquer ou offenser ses 
plus proches parties, avec intention 
d'attendre sa riposte, se préparant néanmoins 
au contraire : car autrement on courrait 
grand péril de vouloir assaillir le corps de 
l'ennemi d'un premier temps : Pourtant je ne 
conseillerai jamais ceci, si l'homme n'avait 
grande commodité de le faire. 
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Jeu de l’épée et de la cape, tant de pointe 

comme de taille 
 
Note premièrement de ne jeter jamais ta cape 
à l’ennemi, que tu n’aie assujetti  son épée 
qui t’empêche, pour ce qu’en lui jetant ta 
cape, il te pourrait bien offenser. Pour que tu 
sache à quoi te peut servir ta cape, qui est un 
secourir de l’épée, tu sera averti de parer 
avec ton épée toutes les estocades qui te 
seront tirées, étant en quarte garde avec la 
cape auprès la garde de ton épée, te 
secourant toujours d’icelle quand il 
t’occurera pour te défendre des estocades qui 
seront poussées. Mais si quelqu'un tirait 
d’estramaçon, tu parera aussi de ton épée, 
tenant ta cape toujours proche à la garde 
d’icelle, soit qu’elle soit en tierce, ou bien en 
quarte garde, même quand tu sera sur le pied 
gauche. Pourtant la plus parfaite des gardes 
pour assaillir d’épée & de cape sera 
 

…/…
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la tierce, & la meilleure pour attendre sera la 
quarte, contre toutes les gardes, se 
découvrant du côté droit, & voltant par 
dehors, afin que l’ennemi ne te puisse tirer 
sinon de pointe. Si tu veux assaillir, tu lui 
tirera une feinte au visage pour le faire parer 
de son épée. S’il pare de main droite tu lui 
pourra faire ces bottes. Quand tu verra qu’il 
veut parer avec son épée, tu lui toucheras de 
tierce en passant du pied gauche, te 
secourant avec ta cape à la garde de l’épée 
ennemie. Encor tu peux faire ceci pendant 
qu’il parera, c’est que tu cavera l’épée de 
tierce sur la sienne, passant du pied gauche, 
& mettant ta cape sur la garde de celle de 
l’ennemi, lui portera une estocade au côté 
droit. Pourras aussi caver l’épée sur la pointe 
de ton ennemi, & passant le pied gauche de 
son côté droit, le fériras d’une seconde. Et 
s’il ne veut parer, lui tireras ton estocade 
dans le corps, ou au visage. S’il veut tirer au 
même temps qu’il te verra tirer, tu lui peut 
tailler son épée passant à sa droite partie, 
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te secourant toutefois de ta cape sur la garde 
de l’épée ennemie. Encor quand tu 
commencera à lui tirer une feinte à la face, & 
que tu verra qu’il veuille parer ton estocade 
d’un revers, tu peux caver ton épée sous la 
sienne, & mettre ta cape sous l’épée de 
l’ennemi, le ferissant d’une tierce en 
l’estomac, en voltant par dehors. Outre 
quand il voudra parer, tu cavera ton épée sur 
la pointe de la sienne, & te secourant de ta 
cape passeras d’une quarte de pied gauche 
entre les armes. Il se pourra encore lui 
donner un revers par la jambe, ou par la face 
en passant de son côté droit, retirant ton épée 
en tierce ou en seconde pour le ferir d’une 
estocade, t’avertissant de tenir son épée avec 
ta cape. Plus quand tu voudra l’assaillir, 
recorde toi de lui tirer deux bottes : la 
première sera une estocade, la seconde d’une 
taille, soit au visage, ou aux jambes. Et 
quand tu feras de taille, souvienne toi de te 
retirer en arrière en lui laissant une 
chyamatte : car le  
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taillant l’offense mieux & lui rompt 
beaucoup la mesure. Outre quand tu 
l’assailliras recorde toi toujours d’offenser la 
partie la plus proche attendant la riposte, & 
cette ci est la manière d’assaillir de seconde 
ou de tierce.  
 

Pour attendre de l’épée & la cape 
 
Quand tu voudras attendre, tu te mettra en 
quarte garde tenant la cape auprès de la 
garde de ton épée pour te défendre de pointe 
& de taille. Si l’ennemi te tire une pointe, tu 
la parera avec ton épée, passant le pied 
gauche en avant du côté droit de l’ennemi, te 
secourant bien promptement de ta cape pour 
le toucher d’une seconde. S’il tire 
d’estramaçon, tu parera de ton épée, te 
secourant de ta cape, & passera du côté droit 
de l’ennemi pour rencontrer la botte, & 
t’aidant de ta cape, tu pourra l’offenser de 
pointe, ou d’un taillant au visage, ou par la  
…/…
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Jambe. Et s’il te tirait un revers en 
rencontrant ton coup, passeras le pied 
gauche, & t’aideras de ta cape au besoin 
pour lui porter une estocade, ou bien un 
taillant à la face, ou à la jambe. S’il tire de 
revers, pareras de revers en rencontrant la 
botte, passant le pied gauche en avant, & 
t’aidant de ta cape lui porteras une seconde. 
Ce pourrait faire quantité de coups, mais 
ceux-ci sont meilleurs pour l’épée blanche.  
 
Jeu d'estramaçon, & pour savoir comme ils 

sont faits : leurs noms, & comme ils 
s'appellent. 

 
Pour que tu saches combien d'estramaçons se 
peuvent faire, se peut faire un revers, une 
main droite, & un estramaçon fendant tant de 
droit comme de revers : Pourtant les voulant 
faire bien, il faut que la main droite 
commence au côté droit tenant son bras en 
haut venant fourni en quatrième garde : Le 
revers se commence au côté gauche, & se 
finit en  
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tierce tenant son poignard proche de son 
épée : Etant fourni en taille, se font mains 
droites rondes, & revers ronds, mais  ceux ci 
dessus mentionnés sont les meilleurs. Si 
quelqu'un te tirait de main droite à la tête, tu 
pareras droit de ton épée : S'il tire de revers, 
tu pareras de revers : S'il te tire d'un fendant, 
tu pareras de l'épée & du poignard si tu en 
as, ou de la cape : car l'un ou l'autre 
t'aideront grandement pour libérer ton épée 
de celle de l'ennemi, afin de plus facilement 
l'estoquer. S'il te tire de main droite, tu 
pareras de ton épée en passant le pied gauche 
du côté droit de l'ennemi, te secourant de ton 
poignard pour lui pousser une estocade, ou 
lui donner un revers par la face, ou par la 
jambe, ou par le bras. Quand il te tirera de 
main droite à la tête, pourras encroiser ton 
poignard avec ton épée, & aussi donner une 
jarretière, ou bien tenir fort ton épée & ton 
poignard, voletant un peu à sa droite partie 
pour lui donner une estocade dans le corps, 
ou en autre lieu que tu jugeras le plus 
commode. Pourras aussi parer ton poignard 

…/…

 37



 
 
 

…/… 
passant le pied gauche du côté droit de 
l'ennemi, auquel tu bailleras dans le visage, 
ou dans le corps une estocade. On peut aussi 
(obéissant du corps) laisser aller son coup 
d'estramaçon en vain, & au même temps 
qu'il sera passé à sa droite main, tu passeras 
de la même droite partie le ferissant de 
tierce, te secourant de ton poignard à l'épaule 
de l'ennemi : Et s'il te tirait un revers, tu le 
pareras du revers de ton épée, t'aidant de ton 
poignard à l'épaule ennemie en le mettant 
sous son épée, & lui voltant une main droite, 
ou un revers par le visage, tenant toujours 
ton dit poignard sous son épée. Encor 
pourras laisser aller sa botte en vain, laquelle 
étant passée, le pourras toucher de pied 
ferme, ou de passade. Ce sont les bottes qui 
se peuvent faire contre les droitiers, & contre 
les revers quand ils viennent à être tirés 
résolus.
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Pour assaillir il est besoin 
aller de pointe, & de taille. 

 
Pour faire bien un coup de taille quand tu 
voudras assaillir, il te faut commencer de 
pointe de seconde, ou de tierce, pour être les 
gardes les plus parfaites pour assaillir : Te 
ressouvienne de ceci quand tu voudras 
commencer ton assaut, c'est qu'il faut porter 
au visage de l'ennemi une pointe de 
résolution, afin qu'il ait sujet de se parer : S'il 
ne la pare, laisse lui aller la botte au visage, 
& s'il la pare avec son poignard, tu volteras 
une main droite au bras de son poignard, ou 
par la tête en t'en allant en quarte garde pour 
y attendre sa riposte, te retirant quelque peu 
en arrière hors de mesure. Et si l'ennemi pare 
avec son épée, tu lui feras un revers sur son 
bras, ou sur sa tête en allant en seconde ou 
tierce garde attendre sa riposte. Tu peux 
aussi tirer une estocade entre ses armes pour 
qu'il la pare de son poignard, auquel temps tu 
lui pourras donner 
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un coup d'estramaçon de revers sur son bras, 
ou de main droite, en tirant en tierce ou en 
quarte garde tenant ton poignard proche à la 
garde de ton épée pour y tendre sa réponse. 
Pourras encor tirer sur son poignard afin qu’ 
il pare : mais si au même temps il te tirait 
une estocade tu la pourras parer se ton 
poignard, & lui donner un revers sur le bras 
de son épée. Outre quand tu lui tireras le 
premier une pointe, & qu'il la pare se son 
épée, pourras alors lui tailler une jambe de 
main droite, ou de revers selon que tu verras 
être pour le meilleur : S'il pare de revers, tu 
feriras de revers. Il se pourrait narrer 
plusieurs autres coups de taille, & 
d'estramaçons, mais j'estime ceux ci pour les 
meilleurs. 
 
Contre un qui voudrait assaillir de pointe & 

puis volter de taille. 
 

Si un te voulait attaquer de pointe, & te 
frapper de taille (comme i'ai ci dessus dit) tu 
lui feras ceci quand il te tirera de pointe : 
c'est que tu pareras le coup de ton épée, afin 
qu'il aie occasion de volter de droite, puis 
passeras 
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le pied gauche en avant, & pareras de ton 
poignard pour lui pousser une estocade au 
visage. S'il volte re revers, tu pareras de 
l'épée & le frapperas de ton poignard dans le 
flanc droit, ou bien t'en secourant à l'épée 
ennemie lui donneras une seconde : Outre 
quand tu auras soutenu son revers de ton 
épée, tu pourras mettre ton poignard sous 
l'épée ennemie, & le frapper d'un revers par 
la jambe, retirant ton épée en tierce pour lui 
tirer une estocade. Encor s'il te voulait tirer 
une main droite, & que l'aurais parée avec 
l'épée, tu pourras néanmoins joindre l'épée 
de l'ennemi à ton poignard pour te servir de 
la tienne à lui donner estocade ou coup de 
taille voltant du côté droit, & tenant ton 
poignard sous l'épée ennemie sans la perdre 
jamais. 
 

Comment il se faut gouverner en 
tirant contre les gauchers. 

 
 
Quand tu prendras l'épée contre un gaucher, 
il faut faire tout le contraire 
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que tu ferais contre un droitier, tant en 
frappant, comme en parant : Même au 
passer, tant de l'épée & la cape que de l'épée 
seule, il faut donc pour ton avantage voltiger 
hors l'épée de l'ennemi gaucher, & trouver 
moyen de le faire tirer le premier : Et si 
d'aventure il ne voulait tirer, tu chercheras de 
l'offenser à la partie plus proche, te prenant 
garde toutefois qu'il ne te prenne au même 
temps, mais cherche toujours les moyens de 
faire qu'il tire le premier pour lui donner un 
plus grand coup, & s'il se peut que ce soit par 
sus son épée, afin qu'elle demeure toujours 
sous la tienne. La meilleure garde & plus 
avantageuse qui se puisse faire contre un 
gaucher est la première, seconde, & tierce, 
tenant toujours ton poignard voisin de ton 
épée : Ces gardes étant les plus assurées & 
meilleures qu'on puisse faire, t'avertissant de 
voltiger toujours hors l'épée de ton ennemi 
pour qu'elle soit sujette sous la tienne. Adonc 
ceci sera la manière que tu auras à observer 
contre un gaucher, tant 
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aux gardes comme au passer, t'avertissant 
quand tu voudras passer, de mouvoir le pied 
gauche toujours le premier pour ton 
avantage. Et si par aventure le gaucher se 
mettait aux mêmes gardes ou tu te trouveras, 
& qu'il voulut attendre ton assaut, t'ayant 
trouvé en garde tierce ou seconde tu te 
mettras alors en tierce, tenant ton poignard 
proche à la garde de ton épée, & le pied 
gauche serré près du droit pour lui tirer droit 
au visage une estocade entre ses armes pour 
le contraindre de parer, ainsi que plusieurs 
font : S'il pare de l'épée tu mettras sous icelle 
ton poignard en lui donnant un revers par la 
jambe, ou par la face, ou une main droite, 
par la tête, tirant ton épée à toi pour 
redoubler de pointe, & tenant toujours ton 
poignard sous l'épée ennemie, faisant ceci 
avec l'épée. Et pour l'avantage du cheminer, 
feras qu'il chemine toujours du côté de 
dehors, en voltigeant aussi de ton côté pour 
qu'il ne puisse t'offenser avec l'épée, ni le 
poignard : Ceci étant le vrai moyen qu'il faut 
tenir pour assaillir 
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si un voulait faire les mêmes bottes que tu 
ferais, au contraire tu lui feras ceci pour 
interrompre sa botte pendant qu'il voudra 
commencer à la tirer, qui sera alors qu'au 
même temps mettras ton épée sur la sienne 
en le frappant d'un contretemps, te retirant en 
garde. Ceci est le plus bref férir qu'on puisse 
faire : & quand l'ennemi voudra commencer 
à te tirer, tu fourniras ta botte. On lui peut 
faire encor ceci quand il tirera le premier, tu 
iras au parer avec l'épée, pour lui donner 
sujet de volter d'un taillant, lequel venant à le 
parfaire, le pareras du revers de l'épée, & s'il 
donne d'une main droite, tu y porteras le 
poignard sous son épée. On se pourra aussi 
mettre sur le pied gauche tenant le poignard 
sur l'épée, & voltigeant toujours hors l'épée 
de ton ennemi, lequel commençant à tirer, tu 
prendras promptement le temps passant hors 
son épée, lui donnant d'une quarte une 
estocade sous le flanc senestre en la manière 
que j'ai dit ci dessus, laquelle sera plus pour 
attendre, que pour 
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assaillir, & contre les gardes que fera 

l'ennemi gaucher. Les gardes contraires du 
gaucher ennemi, s'estendant quand l'épée est 
hors de celle dudit gaucher, lequel en peut 
faire autant de sa part, comme ledit droitier : 
mais la différence des deux sera connue en 
l'exécution des avertissements que j'ai dit ci 
dessus : En cela donc est l'avantage des 
gauchers : Mais si le droitier observe la règle 
que ci devant j'ai mentionnée & que le 
gaucher ne le sache : sera de beaucoup plus 
empêché le gaucher, que le droitier. 
 
Bref discours de l'épée seule en l'observation 

de pointe. 
 

En l'épée seule se contiennent les quatre 
gardes, desquelles les meilleures seront ces 
deux, savoir la quarte pour attendre, & la 
tierce pour assaillir : En ces deux gardes se 
peuvent faire tierce & quarte, & un battre de 
main, & un passer dessous. Il s'en peut faire 
assez, mais celles ci sont les plus brèves & 
meilleures, le pouvant faire aussi un 
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S’entendant ou s’étendant ?
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contretemps. Le passer sous l'épée (disent 
plusieurs) qu'Agrippa en fut l'inventeur 
voyant jouter deux coqs ensemble, l'un 
desquels se haussant, & sautant pour aller 
sur l'autre lui béquer la tête, l'autre passe 
dessous pour se sauver. 
 

Contre les coups susdits & contre ceux qui 
voudront assaillir. 

 
Quand un voudra passer de tierce, tu lui 
feras au contraire un contretemps au même 
temps qui voudra volter la main d'une tierce. 
Encor peux-tu caver ton épée t'en allant en 
seconde, & passant de la main le frapperas 
d'une estocade. Outre tu lui peux faire un 
passer sous l'épée, & qui plus est lui faire 
une quarte sus sadite épée : Il se peut aussi 
laisser le pied parant avec la main, afin de 
lui donner un coup dedans l'échine. Ce sont 
les bottes de la tierce garde, quand un les 
ferait en passant. 
 
Contre ceux qui quartent, qui battent l'épée 

de la main, & qui passent sous l'épée. 
 

Pour le contraire tu lui feras un contre temps  
…/…
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avec le fort de ton épée contre le faible de la 
sienne en lui portant une estocade dans 
l'épaule droite. Lui peux aussi faire un passer 
sous son épée le ferissant de tierce. Pourras 
aussi parer son coup avec l'épée lui tirant au 
visage, ou dans le corps : Se peut 
pareillement laisser le pied parant avec la 
main lui donnant en l'échine. Voila les 
contraires de ceux qui quarrent. Contre un 
qui bat de main, tu lui présenteras l'épée à 
battre, & quand il battra avec la main, tu la 
caveras prestement lui voltant une quarte 
dans l'épaule gauche, passant toujours en 
avant. Tu peux encor lui présenter l'épée à 
battre afin qu'il passe, mais au temps qu'il 
battra l'épée & passera, au contraire tu 
laisseras le pied, & battras de ta main son 
épée, en le frappant d'une seconde : Sont les 
contraires à ceux qui battent de la main. 
Contre un qui veut passer par dessous, tu lui 
tiendras ton épée haute pour qu'il aie 
occasion de passer sous icelle. Tu lui peux 
aussi tailler son épée en passant le pied 
gauche de son côté 

…/… 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
Quartent ?
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droit, & faisant prise de ta main à la garde 
de ton épée, tu l'offenseras d'estocade 
seconde. Plus tu pourras laisser le pied 
portant ta main à la parade, afin de lui 
donner un grand coup dans l'échine, ou autre 
part que tu jugeras plus commode. Ce sont 
les vrais contraires qui se peuvent faire sur 
les bottes susdites. 
 

JEU UNIVERSEL DE l'épée seule, tant de 
pointe comme de taille. 

 
Sois averti contre ceux qui voudraient tirer 
d'estramaçons, leur serrer la mesure pour 
être plus voisins du premier mouvement 
qu'ils feront en tirant de taille, afin qu'au 
même temps tu lui tires une estocade 
résolue, soit de pied ferme, ou de passade. 
Voulant assaillir, tu commenceras de tierce 
une estocade, sur l'épaule de l'ennemi pour 
qu'il aie occasion de la parer : S'il pare, tu 
caveras l'épée sous le bras se la sienne, & lui 
porteras de tierce une estocade 

…/… 
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en passant se son côté droit. Derechef quand 
il parera, tu lui feras un revers sur la jambe, 
passant à sa droite partie, prenant son épée 
sous ton bras pour la lui faire choir des 
mains, te retirant avec la tienne en tierce, 
pour le pouvoir férir de pointe, t'avertissant 
quand tu lui feras feinte (comme j'ai dit) qu'il 
fasse un passer par dessous ton épée : & 
quand bien il voudrait parer au contraire tu 
seras averti de lui tailler l'épée : Et s'il parait 
ta feinte, pourras caver ton épée sur la pointe 
de la sienne, en lui faisant une quarte : S'il 
pare au dehors, ou dedans, tu lui tireras au 
visage une estocade, afin qu'il pare : Et si de 
résolution il pare, feras de ton épée un passer 
sous la sienne, ou le frapperas de main droite 
par la jambe, pouvant aussi caver l'épée par 
sus la sienne pour lui pousser de tierce une 
estocade en passant de son côté droit, & 
faisant une prise à la garde de son épée : 
D'avantage s'il pare, tu le pourras offenser 
d'une tierce sous son épée en passant 

…/… 
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du pied gauche, & saisissant pareillement la 
garde de son épée : Et quand tu lui feras des 
feintes (comme j'ai dit ci dessus) & qu'il ne 
les voulut parer, il ne peut faire contre toi 
autre chose sinon un contretemps, ou un 
passer sous ton épée : S'il fait le passer sous 
ladite épée, ou qu'il l'abatte de la main, tu 
peux faire au contraire un contretemps 
passant sous son épée : S'il veut faire un 
passer sous la tienne, tu lui tailleras son épée 
en passant le pied gauche de son côté droit, 
& faisant prise à la garde d'icelle : Et s'il veut 
battre de la main, tu lui volteras une quarte. 
Si l'ennemi ne veut parer, & qu'il veuille tirer 
(comme dessus j'ai dit) tu lui feras tous ces 
contraires. Outre plus quand tu voudras 
assaillir de deux temps, il te faut commencer 
de pointe, & quand il parera lui volter de 
main droite allant en quarte garde : Et s'il 
pare du côté droit, tu lui volteras un revers 
allant en tierce, attendant toujours sa riposte 
pour te pouvoir défendre de ses estocades, & 

…/… 
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de ses coups de taille : Et s'il te tire la riposte 
de pointe tu iras à l'encontre d'un 
contretemps restant en tierce, ou bien en 
quarte garde. S'il tire de taille tu pareras du 
fort de ton épée, & si tu pares du côté droit, 
tu lui volteras un revers sur sa tête, ou par la 
jambe, ou de pied ferme, ou de passade : Si 
tu passes tu feras prise, mais si tu tires de 
pied ferme, il faut te retirer, attendant la 
riposte, ainsi que j'ai ci dessus dit. Si tu 
voyais que l'ennemi te voulut assaillir, tu te 
mettras en quarte garde, lui découvrant le 
côté droit, pour qu'il ne puisse te tirer autre 
part : S'il tire de pied ferme, ou de passer, tu 
lui feras tous ces contraires. Quand l'ennemi 
te tire de pied ferme, il faut parer avec l'épée, 
& passer le pied gauche de son côté droit 
pour le férir de tierce ou de seconde, auprès 
de la garde de son épée : Et s'il tire d'une 
passade, tu laisseras le pied parant le coup de 
ton épée, en faisant prise de la sienne à la 
garde d'icelle. S'il veut te tirer une pointe 
pour puis après te volter de 

…/… 
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main droite, tu passeras le pied gauche en 
avant pendant qu'il voltera, parant le coup du 
fort de ton épée, & faisant prise l'estoquant 
de seconde, voltigeant toutefois de son côté 
droit pour ton avantage. D'avantage, si tu ne 
te trouvais en tierce, & que l'ennemi te 
tirasse une estocade, tu pourras faire assez de 
bottes, premièrement en battement de main, 
un passer sous l'épée prendre un 
contretemps, tailler l'épée de l'ennemi, parer 
son estocade avec l'épée, lui tirer de deux 
temps, parer du fort de ton épée son estocade 
lui donnant de main droite par la tête, ou par 
la jambe : Et pour conclusion pourras parer 
son estocade, & lui donner un revers par la 
jambe, soit en passant ou de pied ferme : 
mais s'il te veut porter un revers par la tête 
subitement qu'il t'aura tiré l'estocade, tu 
pareras du revers de ton épée passant à sa 
main droite, te secourant avec la main à la 
garde d'icelle : ou bien ayant paré son revers 
de l'épée, tu lui pourras donner un revers par 
la jambe, en mettant la main 

…/… 
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de revers sous l'épée de l'ennemi : Encor 
pourras-tu rencontrer avec le fort de ton 
épée, le faible de la sienne quand il tirera un 
revers, le frappant d'un contretemps. Se 
pourraient faire autres choses assez 
contraires, mais ce serait une confusion de 
les décrire : les meilleures seront donc celles 
de l'épée, lesquelles s'entendront en cette 
sorte : Si tu assauts, commenceras de pointe, 
& fourniras de taille, qui sont deux temps : 
Si tu attend, tu pareras, c'est à savoir 
t'assurer très-bien de parer, qui est le 
meilleur, & plus offenseras la plus proche 
partie de l'ennemi, & la plus commode que 
tu pourras & en cette manière s'entendent les 
deux temps. 
 
Laquelle sorte d'armes est plus avantageuse 

de l'épée & la cape, ou de l'épée & du 
poignard. 

 
L'épée & le poignard sont plus avantageux à 
ceux qui s'en savent aider, que l'épée & la 
cape : Et ceux qui n'y entendent rien, sont 
pareils à ceux de 

…/… 
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la cape & de l'épée. L'avantage de l'épée & 
poignard sera de tirer le premier d'estocade 
seconde résolue, afin que l'ennemi aie 
occasion de parer avant son épée, lequel 
parant, soit de droit ou revers comme il 
voudra, tu passeras & le toucheras de ton 
poignard, t'avertissant que si tu lui tire au 
visage, ce sera toujours le meilleur pour toi. 
L'avantage de l'épée & la cape sera de se 
tenir en quarte garde, voltigeant hors de 
l'ennemi en fuyant son épée & son poignard, 
ne tirant jamais le premier, mais seulement 
attendre : Et quand il tirera, tu pareras, & 
tout aussitôt lui pousseras une riposte, te 
remettant en quarte garde, en attendant 
toujours, & fuyant la prise de l'ennemi. 
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DISCOURS TRES-BEAU 
Pour tirer de l'épée seule, fait par 

Défunt Patenostrier 
De Rome 

 
Dirons en premier lieu avec la commune 
opinion de tous joueurs d'armes avoir quatre 
gardes, ainsi nommées pour l'ordre 
consécutif en elles, lesquelles se peuvent 
réduire en deux, mettant la première & 
seconde en une, la tierce & la quarte en une 
autre. 
Or l'être en garde consiste en deux choses 
qui est accommodement de corps & d'épée, 
& pour déduire comment mettrons la tierce 
en jeu comme la plus parfaite, & en laquelle 
toutes les observations de bien tirer se 
peuvent mieux garder, joint que ce qui se 
dira sur icelle se pourra en partie 
accommoder aux autres. 
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Donc l'accommodement du corps pour être 
en garde sera le corps assez courbé, le côté 
gauche & la tête se reposant & penchant sur 
la jambe gauche dont le genou doit être plié, 
le bras gauche élevé près du visage comme 
un demi cercle, la iambe droite étendue ou 
fort peu pliée, les deux talons vis à vis l'un 
de l'autre, ne montrant que le flanc que 
couvrirez de votre bras droit bien étendu en 
bas, & un peu avancé au dessus de la cuisse 
droite, la pointe de l'épée regardant au 
devant de l'épaule droite de l'ennemi, un peu 
plus haute que le fourniment, & traversée 
tant soit peu au dedans, propre pour aller de 
tous côtés en l'épée de l'ennemi. 
Le tirer consiste en quatre choses, le 
mouvement du bras & de la main, 
l'avancement des pieds, l'eschiffement de 
corps, & au jugement de ces quatre choses 
naissent toutes façons & coups, & estocades 
auxquelles nous nous arrêterons, laissant 
mains droits, revers, & estramaçons 

…/… 
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en arrière, étant l'estocade la plus belle & 
plus principale partie de l'épée seule, que 
nous diviserons en cinq sortes, à savoir 
inquartade, ou quarte, la tierce le passer 
dessous, le battre & entrer la quarte par 
dessus l'épée. 
La quarte se fait avançant premièrement la 
main comme le droit fil, & puis la voltant en 
dedans proche d'arriver, avançant fort le 
pied droit, eschiffant de l'épaule droite en 
avant, & de la gauche en arrière pour 
esquiver mieux portant le bras bien étendu 
en manière que votre main soit aussi haute 
que votre épaule, tendante à l'épaule droite 
de l'ennemi. Plusieurs autres observations y 
a que i'obmets à une autre fois. 
La quarte du pied gauche se fait comme du 
pied droit, avec la même conduite de l'épée 
& voltement du corps, ne diffère que du 
passer du pied gauche qui se fait en avant, 
au lieu que celle du pied droit se fait en 
arrière. 
Or l'occasion de faire ces quartes est quand 
l'ennemi se trouve découvert en dedans. 
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La tierce se fait en avançant premièrement la 
main & le pied droit tournant le poing en 
dehors, le bras bien étendu en avant de façon 
qu'elle arrive du pied droit portant le corps 
de flanc, l'épaule droite toujours en avant, & 
la gauche en arrière, afin qu'il y ait moins de 
prise, qui sera étant couvert tant en dedans 
qu'en dehors, soit que l'ennemi efface ou 
vienne en contretemps. 
Le passer dessous se fait de tierce, tellement 
qu'il n'y a autre particulière observation que 
d'abaisser bien le corps en dehors, & biaiser 
un peu de la pointe de votre épée en dedans, 
& se fait autant d'un côté que de l'autre pied 
: Et quelquefois encor abaissant le corps 
seulement quand votre ennemi vient de 
grande résolution. 
Le battre & entrer se fait aussi en tierce, & 
n'y a autre chose de plus comme vous battez 
l'épée de l'ennemi : Et faut prendre garde 
que la main gauche venant à battre ne face 
pour cela reculer en arrière le bras droit. 
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La quarte par dessus l'épée se fait comme la 
quarte ordinaire, sinon que au lieu que celle-
ci se fait au dedans de l'épée, l'autre se fait 
en dehors. 
De la manière de l'exécuter : C'est sur les 
gardes longues ou bien sur une tierce un peu 
avancée en élargissant le poing en dehors, & 
biaisant la pointe en dedans. 
Or ayant parlé des cinq estocades, & en la 
manière de les faire, qui a été le plus 
succinctement qu'il est possible, nous 
parlerons maintenant en cette façon même, 
de la mesure qu'il faut tenir pour les faire, & 
du moyen de gagner cette mesure. 
La mesure n'est autre chose que la distance 
dont on se peut arriver l'un l'autre d'un pas 
seul allongé : Car il y en a de trois sortes, 
mesure juste, étroite, & lointaine : La 
mesure juste est quand l'on se peut arriver 
l'un à l'autre d'un pas : La mesure étroite est 
se pouvoir arriver l'un l'autre au seul 
allongement d'épée, d'un demi pas non forcé 
: La mesure lointaine que mettons pour la 
tierce, 

…/… 
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est quand l'on ne peut arriver aisément d'un 
pas seul, ainsi que pour la parfaire, mettons 
un demi pas devant avec suite forcée d'un 
autre pas pour arriver. En quoi consistent 
toutes les estocades du Patenostrier qu'il 
appelle jeu de résolution, & prêt pour n'y 
avoir en son férir aucune tergiversation. 
La mesure quelle qu'elle soit se gagne par 
quatre sortes d'accommodement de pied, que 
j'appelle avancement, approchement, 
joignement, & chassemment de pied. 
L'avancement de pied est quand vous 
trouvez un pas étroit ou juste, vous gagnez 
le mesure, avançant le pied droit en avant, 
pour redoubler encor le pied droit, ou aller 
de pied gauche si bon vous semble. 
Approchement de pied est quand vous 
trouvez en pas large, vous approchez votre 
pied gauche à mi-chemin du droit pour aller 
puis après du pied droit. Le joignement est 
quand vous trouvant en pas juste ou étroit, 
vous vous joignez votre pied gauche au 
droit, pour avoir moyen puis après d'avancer 
le pied droit. Le chassement du pied est 

…/… 
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quand vous étant large de pas, vous 
approchez le pied gauche, & en chassez le 
droit plus avant qu'il n'était. L'un de ses 
accommodements ne suffit pas soit que 
votre ennemi à votre premier 
accommodement recule, soit que tiriez en un 
grand lieu, soit que vouliez gagner une 
mesure étroite, tellement qu'il est nécessaire 
quelquefois d'en faire une ou deux après, en 
quoi faut noter de n'en faire jamais deux 
semblables l'un suivant l'autre. 
Faut observer devant tous accommodements 
de pied, d'avancer un peu l'épée, & avoir 
l'œil à celle de l'ennemi, afin de n'être 
surpris, & puissiez aller en contretemps à 
votre avantage. Je n'approuve nullement le 
trépigner & glissement de pied pour être 
Une chose goffe, mal séante, & incommode. 
Il faut maintenant parler de la pratique des 
estocades, & en premier lieu de la quarte, 
l'ayant mise en jeu la première. L'on s'en sert 
quand l'ennemi est fort découvert en dedans, 
& se fait de tous pieds & mesures, selon que 
l'on se trouve près ou loin l'un de l'autre, 

…/… 
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toutefois avec diverses raisons plus 
amplement décrites ailleurs, que laissons ici 
à cause de la brièveté. 
Se faut prendre garde tant à la tierce comme 
à la quarte, & passer dessous, de ne tirer 
point si vous voyez votre épée sous celle de 
l'ennemi, ainsi que devant tirer si vous ne 
voulez rompre la mesure, faut tenir le corps 
en arrière, & qu'ôtiez votre épée de dessous 
celle de l'ennemi, & que la mettiez en égale 
hauteur, & puis que tiriez. Bref, pour faire 
réussir cette estocade comme toutes les 
autres, avec plus de promptitude qui se 
pourra, dérobant le temps à l'ennemi à 
propos & prestement. 

 
Des contre-coups. 

 
Or pour ôter la confusion de tant de 
contraires qui se peuvent alléguer & mettre 
en avant sur le temps de l'épée, je trouve 
qu'en un assaut fait de deux qui veulent tirer 
avec résolution, accompagné toutefois avec 
jugement, étant en mesure raisonnable, il ne 
peut courir que trois temps, sinon que les 
deux qui tirent 

…/… 
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voulussent, comme l'on dit, brouiller en 
tirant sans passer avec éloignement de corps 
en arrière. Je ne doute pas que audit assaut, 
que je ne puisse courir plus de temps, & 
qu'on n'aie loisir de trouver des contraires 
une infinité : mais cela est plutôt brouiller 
que tirer, & se fait plus souvent entre 
personnes qui veulent plutôt montrer en 
savoir des contraires, que d'avoir résolution 
à perdre le temps & à férir. Le premier 
temps donc de ceux que j'ai dit, qui ce 
peuvent faire en assaut résolu, sera le 
contretemps, qui est quand votre ennemi 
vient, & que vous en allez. Le deuxième est 
quand votre ennemi vient, & que vous 
effacez. Le troisième est quand votre ennemi 
fait une feinte & efface, & que vous 
contr'effacez. Dirons le dernier quand votre 
ennemi fait une feinte & efface, & que vous 
effacez, & r'effacez encore, ce qui est fort 
mal aisé à faire. Or j’appelle temps ce en 
quoi le temps se perd, & non pas l’action. Je 
ne veux pas dire néanmoins que tout 
mouvement de l’épée, de quelque façon que  
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ce soit avec perte, & non perte de temps ne 
soit temps, comme je réserve ailleurs d'en 
parler plus amplement, & en façon plus 
intelligible, & ne puis pour le présent, pour 
n'être long. 
Pour prendre donc le temps du contretemps, 
faut regarder soigneusement quand l'ennemi 
veut partir, le devançant de prestesse & 
allongement de pied, & de moins pour 
prendre votre estocade plus avantageuse, en 
quoi faut noter qu'à tout contretemps de 
quarte ou tierce, de porter l'épée plus haute 
que celle de l'ennemi. D'avantage se prend le 
temps bien à propos quand pourrez 
rencontrer l'ennemi sur ses pas voulant 
gagner la mesure, qui est vous voulant 
approcher : En quoi faut juger si l'ennemi 
s'accommode pour tirer tout soudain, ou 
approcher seulement, ce que je sais être très-
difficile : car c'est deviner : Toutefois à qui a 
tiré quelque temps, & qui a pris peine de 
considérer les mouvements, & actions de 
plusieurs personnes quand ils veulent ou ne 
veulent pas tirer, il n’est pas si mal aisé 
quand c’est contre principians, 

…/… 
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lesquels la plupart pour ne savoir ce qu'ils 
doivent faire, font une grand'montre de 
résolution, pensant étonner leur ennemi & 
faire place à leur épée, ce que ne leur 
réussissant pas, demeurent confus ne sachant 
quel parti prendre : Ce qui advient aussi à de 
vieux écoliers qui ont faute de pratique. 
Or qui ne voudra user de contretemps, n'y 
venant l'ennemi effacer, ni battre de la main, 
ou passer dessous, le remède est parer de 
l'épée, qui sera pour une règle générale. 
Que toute estocade qui vient en dedans, se 
doit parer tournant le poing en dedans, 
comme si vouliez faire une quarte : De toute 
estocade qui vient en dehors se doit parer 
tournant le poing en dehors, que le dehors se 
pare quelquefois sans avancer le pied : & 
quelquefois avançant le pied : Et me semble 
que se voulant servir d'avancement de pied, 
il sera meilleur du gauche pour éviter mieux 
la prise à laquelle chacun à recours 
l'estocade manquant : Et pour s'en garder 
ayant 
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paré, vous devez aller à la prise vous mêmes 
retirant le bras droit en arrière tant pour 
empêcher la prise à l'ennemi de laquelle 
vous lui donnerez le temps & la commodité, 
parant avec le pied droit, que pour dégager 
mieux votre épée pour vous en prévaloir 
puis après. 
Il y a encor une autre sorte de parer au 
dedans tournant le poing de tierce chassant à 
votre main gauche l'épée de l'ennemi, & 
tirant un estramaçon de revers à la tête de 
l'ennemi. 
Une autre sorte de parer est ce que l'on 
appelle le taillement d'épée qui se fait 
paravant au commencement de quarte & 
achevant tournant le poing en tierce, & 
abaissant l'épée de l'ennemi au dehors de 
votre main droite. 
Quand est des prises, les meilleures sont 
celles qui se font sur le poing droit de 
l'ennemi, ou celles qui tiennent l'épée 
enveloppée entre vos bras & votre flanc 
gauche. Or avant que d'aller à la prise soit 
sur la quarte, sur la tierce, ou sur le passer 
dessous, vous vous pouvez faire un 
estramaçon 
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d'une main droite, ou d'un revers haut ou bas 
sur votre ennemi : & sur le lâchement de 
l'estramaçon que devez faire retirant bien 
votre bras en arrière, ou pour mieux dire 
l'épée, devez aller à la prise comme j'ai dit 
en cet article. 
Toutes ses façons de prises au corps & au 
collet sont de la lutte plus propres comme 
aussi donner la jambe, qui aux armes 
toutefois ne sont à blâmer, ainsi les tiens 
bonnes pour ceux qui ont force & adresse 
pour s'en servir. 
 
 

FIN 
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